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Parmi les recherches actuelles sur l’habitat, certaines d’entre elles tentent d’analyser 
les questions d’habitat à travers le prisme de l’âge dans la continuité de travaux sur l’évolution 
des modes de vie et le cycle de l’habitat (Le Bras, Chesnay, 1976, Perec, 1974). Ainsi, l’habitat 
des personnes vieillissantes fait l’objet de nombreux travaux et numéros de revues 
(Gérontologie et société 2023/2, 2021/2, Gauneau & al., 2022). Il en est de même pour l’habitat 
des jeunes (Galland, 2022, 2009 ; Ménard & Vallet, 2012) ou encore des enfants (enfances & 
Psy 2006/4), des familles (informations sociales 2006/2) ou de sous-groupes comme les 
jeunes travailleurs, les étudiants (Le Galès & Oberti, 1994 ; Galland & Oberti, 1996 ; Némoz & 
Bousquet, 2007 ; Quéffélec, 2007 ; Moreau, Pecqueur & Droniou, 2009 ; Paris, 2017), les dé-
cohabitants (Cicchelli et Erlich, 2000 ; Kesteman, 2005). Si des travaux tentent de décrire et 
définir les spécificités d’habiter et d’habitat de ces groupes d’âge ou générations (Pani-
Harreman & al. 2020), d’autres études s’intéressent à la manière dont ces groupes sont créés 
ou se définissent à partir de leur habitat (Labit, 2009). Le vieillissement de la population stimule 
les études sur l’adaptation du logement et l’émergence de services liés à une offre nouvelle et 
spécialisée. 

L’âge constitue une catégorie plurielle sujette à des cadres, limites et représentations et 
réalités physiques (Rennes, 2019). En tant que catégorie sociale elle peut influencer les 
conditions et manières d'habiter des personnes et donne une lecture particulière des politiques 
publiques d’accès au logement. Ainsi, les moins de 30 ans sont surreprésentés dans le parc 
locatif privé mais plus de 60% des 60 ans et plus sont propriétaires (Insee, 2017). Cependant, 
l’accès à la propriété se complique passé 65 ans. Ces différences s’expliquent-elles seulement 
par les ressources des ménages et la composition d’un capital ou sont-elles à nuancer par 
l’effet de génération et des spécificités géographiques ou sociales ? Si depuis le mouvement 
hygiéniste le lien entre logement et bien-être des habitants est admis, des liens particuliers 
sont faits pour les différents groupes d’âge. Un habitat suroccupé complexifie la scolarité des 
enfants (Petit et al., 2017) quand un logement adapté facilite l’autonomie des personnes 
vieillissantes et limite leur isolement (Lawton 1970). D’autres travaux portent sur des types 
d’habitats institutionnalisés comme le foyer de jeunes travailleurs ou la résidence-foyer pour 
personnes âgées dont l’entrée, et son maintien, dépend de condition d’âge (Simzac 2016). 
Enfin, la variable de l’âge permet de renouveler les pratiques de fabrique de la ville et les 
politiques publiques en termes de mixité sociale au-delà de considérations socio-économiques 
voire culturelles. L’émergence de l’intergénérationnalité dans la production de l’habitat 
(Gauneau & al., 2023) s’illustre par des modes d'habitat alternatif tel celui de la cohabitation 
intergénérationnelle (Némoz, 2017). 

Le prisme de l’âge permet également d’appréhender la notion d’habiter dans ses moindres 
détails et d’analyser des phénomènes complexes de l’économie de l’habitat de certains 
territoires (Morhain, 2023) (silver économie dans le cadre du vieillissement) et les possibilités 
d’accès au logement. Ainsi, l’analyse des déplacements résidentiels et des parcours 
résidentiels de groupes d’âge et de générations met en lumière des spécificités territoriales, 
nos relations à l’espace (Blanchet et al 2017). L’analyse démographique d’un territoire 
explique l’évolution et la transformation de telle ou telle typologie du parc de logement et de 
ses activités économiques, notamment par le phénomène de vieillissement (Berger, et al., 
2010). Étudier certaines cohortes permet également de nuancer des tendances nationales. 
Ainsi si les 60 ans et plus sont majoritairement propriétaires, ils vont, d’ici 15 ans, devenir 
majoritaires dans le parc social français (Insee, 2017) .  

Enfin, les politiques (d’habitat) dédiées à certains groupes s’appuient sur des valeurs et 
représentations autour de ces mêmes catégories d’âges. Ces habitats matérialisent des 
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représentations, que les modes d’habitat peuvent venir contredire (Ille-Roussel, 2023). De 
plus, si un habitat est développé pour un groupe social, celui-ci est généralement constitué en 
opposition à d’autres groupes. Ainsi, la volonté politique actuelle qui souhaite relancer la 
natalité s’appuie, entre autres, sur l’idée que les familles stabilisent la société, vision défendue 
à l’échelle des résidences par les bailleurs sociaux (Ille-Roussel 2023, Bourgeois 2017, 
Marchal 2004).  

Même si étudier l’habitat d’un groupe d’âge permet de détailler les différents aspects de 
l’habitat ou des politiques d’habitat, on observe une tendance à cloisonner les travaux par 
période de la vie. Or, parler des âges de la vie (Van de Velde, 2015) permet d’appréhender 
les formes, processus, phénomènes de l’habitat dans leur complexité. A la croisée de l’âge, 
des parcours, des représentations et des générations, l’habité et l’habitat sont synonymes 
d’une pluralité de modes de vie et de configurations possibles d’organisations socio-spatiales. 
Nous souhaitons, ainsi, dans le cadre de ce séminaire, interroger la notion d’âge dans l’habitat 
et croiser des travaux portant sur différents groupes sociaux, configurations spatiales ou 
mobilités résidentielles. Les résultats de nos études seront interrogés de manière à identifier 
leur spécificité ou possible généralisation. Nous souhaitons questionner cette division basée 
sur un caractère social, avec lequel les enquêtés ne s’identifient pas forcément.  Cet atelier 
est également l’occasion de discuter nos approches, références, méthodes ainsi que mettre 
nos disciplines en dialogue (géographie, urbanisme, sociologie, design, architecture). A y 
rechercher notamment le champ sémantique de l’âge et son langage en lien à l’habitat. Par 
exemple, la notion de bien vieillir doit-elle être réservée qu’à ceux considérés comme âgés ou 
peut-elle être ouverte à toutes les générations ? Comment distinguer dans l’habitat cette 
diversité des âges et leur manifestation spatiales, processuelles ? Comment cette mise en 
abîme du chercheur face à l’âge permet-elle de se confronter aux représentations des âges 
en d’envisager leurs habitats ?  Qu’implique le prisme de l’âge pour le chercheur, les enquêtés 
et acteurs dans l’observation et analyse des dynamiques de l’habitat. Enfin ce réseau 
académique permet d’échanger sur l'accueil des travaux par la société et les enquêtés. 
Comment générer par cette articulation de l’étude de l’habitat et des âges de nouvelles pistes 
épistémologiques de recherche, des outils d’observation et d’analyse et des démarches et 
postures renouvelées en lien vers et pour l’action (dispositifs, engagements, politiques) ? 

 

Nous souhaitons commencer la discussion et les échanges en nous intéressant aux 
espaces et échelles de l’habitat. Étudier et analyser les échelles des âges de la vie comprend 
autant les niveaux d’analyse (architecturales, domestiques, urbaines) que les relations que 
ceux-ci entretiennent (Lussault, 2016 ; Authier, 2001). Si la notion d’habitat désigne à la fois 
le logement, son environnement et les pratiques qui y ont lieu, ces sous-catégories se 
recoupent-elles selon l’âge compris dans sa pluralité ? Comment explique-t-on ces différences 
en termes d’espaces et niveaux d’échelles ? Est-ce une question de perception, d’accès à 
l’espace ou le résultat de politique locale ? Ces échelles évoluent-elles avec le temps, selon 
les espaces étudiés, avec l’âge ? Observe-t-on des conflits ou des appropriations différentes 
autour de ces espaces quand différentes générations s’y côtoient ? Les échelles de l’habitat 
sont-elles définies par un groupe d’âge au nom d’autres ? 

Pour nous éclairer sur ces questions Chloé Morhain (Laboratoire Aménagement Economie 
Transports, ENTPE), Mélanie Gambino (laboratoire LISST, Université Toulouse Jean-Jaures), 
Fabrice Escaffre (laboratoire LISST, Université Toulouse Jean-Jaures), Jules Gales 
(laboratoire LISST, Université Toulouse Jean-Jaures), Thomas Watkin (Laboratoire Projekt, 
Université de Nîmes) Audrey Courbebaisse (faculté d’architecture LOCI-UCL Louvain) 
présenteront une partie de leurs travaux portant sur les étudiants en milieu urbain, les jeunes 
en milieu rural, l’intergénérationnalité et les espaces supports au vieillissement.  

Ces communications seront l’occasion de croiser les approches de recherche afin de 
poursuivre les réflexions. 
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Suite à cette matinée d’échange, nous organisons un workshop afin de réfléchir ensemble à 
ces questions d’échelle. Nous proposons aux participants qui le souhaitent de présenter 
leurs travaux en 5 min et de réfléchir à ces trois simples questions : 

• Quelles sont les différentes échelles d’habiter qui apparaissent dans votre travail ?
• Comment définiriez-vous l’échelle sur laquelle vous travaillez ?
• Quelle place à la temporalité dans vos recherches ?

Pour toute information complémentaire, vous pouvez contacter les organisateurs : 
Marion Ille-Roussel (marion.ille@paris-valdeseine.archi.fr) et  
Thomas Watkin (thomas.watkin@unimes.fr ) 

Et sur le site du REHAL : https://rehal.hypotheses.org/habitat-et-ages-de-la-vie 
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